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LE MYTHE DE L'EMPORDA 
MOSA"lOJE GRECOUE RUINES D'EMPÚRIES IAlT EMPORDÁI 
D 
ans la culture catalane, un des 
mythes les plus courants es t ee lui 
de l'Empord a. J'utili se le mot 
"mythe" aussi bi en dans le sen s de créa-
ti on humaine (plus ou moins en co ncor-
dance avec la réalité) qu e dans le sens de 
base des convic ti ons coll ec ti ves. Selon 
l ' essayis te Fuster, 30% de la littérature 
catalane es t consacrée a I' E mpord a, e t 
une étude sur les arts pl as tiques révele-
rai t aussi un pourcentage d ' uti li sa tion 
élevé. Mais de qu oi est constitl.l é ce my-
the? DlI point de vue géographique, les 
de ux régions de l' Alt Empord a e t du 
Baix Emporda sont situées au nord-es t de 
la Catalogne ; a ll to tal, l' Empord a a une 
superficie de 198 km- et une popul ati on 
de 170 000 habitants. Mais le mythe de 
l'Empord a ne repose pas sur la géogra-
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phi e . Nous all ons donc essayer de re-
chercher les traits spécifiqlles ayant eon-
tribué a créer les sous-myth es de I' E m-
pord a qlli eonvergent vers un mythe plus 
grand : le mythe de la Catalogne. 
L' E mpord a es t formée par une pl aine li-
mitée par la Méditerranée e t par di ffé -
rents grollpes de montagnes. La combi-
naison mer-pl ain e-montagne, auj ourd ' hui 
si attrac tive du point de vue touristique, 
a condllit le poete Joan M aragall a fo r-
mul er le mythe de la form ati on de la ré-
gion: l 'amour entre une s irene e t un ber-
ger de la montagne n'a pll se co nsommer 
que sur un terrain neutre, a cheval entre 
les domain es des de ux a mants. L'Em-
pord a, terre de consensus. 
Certa ins hi sto ri ens cons iderent que Rh o-
de, a llj ollrd ' hui Roses, fut la pre mi ere vi-
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CATALANE DE L' EMPORDÁ VIENT 
DE L' ANCIENNE EMPORION 
GRECQUE . L E S M YTHES NÉS 
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TOUS LES CATALANS . 
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Il e grecque de I' E urope occidentale. De 
l ' autre co té de la baie de Roses, une au-
tre vague de nav igatellrs fo nda Emporion 
(marché, en grec) , auj ourd ' hui E mpúri es, 
la vill e grecq ll e la plus importante de la 
Pénin sul e ibéri que, d ' ou le nom de la ré-
gion. P lu s tard, les Romains débarque-
rent a E m púri es pour lu tter co ntre les 
Carth ag in ois, e t c'es t la que co mmen9a 
la romanisa ti on de l' Ibérie. Nombreuses 
so nt les locali tés de la zo ne dont le nom 
commenee par le préfixe Vil a, q ui vient 
du mot romain villae. L' Emporda, do ne, 
sous-mythe de I' établis e ment des civ ili -
sati ons classiques. 
Plus tard , dllrant le Bas Moyen Áge, le 
territoire de l' E mporda d 'auj ou rd ' hui e 
heurtera avec la politiqu e expansionnis-
te de I'évéché de Géro ne et surtout, des 
comtes de Barcelone, pui sque au XIIe 
siecle le comté d ' Empúries était entouré 
par le comté de Barcelone. Ce sen timent 
au tonom iste connecte avec le mouvement 
politique imprégnant l'Emporda pendant 
le XIXe s iecle et le premier tiers du XXe: 
le républicani sme fédéral. Les fédéralis-
tes de l'Emporda préconisent un anticlé-
ricalisme et un antimonarchisme rai son-
nables et productifs: le sous-mythe du 
progressisme et des libertés indi viduelles 
et nationales. 
Quand en 1659, la Catalogne perd le 
Rou ssillon , l'Emporda devient la région 
frontaliere de la France. Des lors, ces te-
rres sero nt le témoin du passage des fu-
gitifs politiques . Citons deux cas illus-
tres: le phi losophe allemand Walter 
Benjamin, qui fuyant les nazis, se suici-
da dan s la commune de Portbou , et les 
Cortes de la Seconde République espag-
nole (le Parlement espagnol), qui se réu-
nirent pour la derniere fois au chateau de 
Figueres sur le chemin de la France. 
Pendant les longues années d ' absolutis-
me et de dictature , le passage du Perthus 
a travers les Pyrénées sera le point de 
contact entre la Catalogne et I'Europe li-
bérale. Rappelons que dan s les vers de 
Salvador Espriu, la liberté se trouve tou-
jours "plus au nord", a seulement quel-
ques kilometres du nord de l 'Emporda: 
le mythe du territoire frontalier et de la 
terre de l' européisme. 
Dans des terres propices a l'individua-
lisme, l 'abondance de personnalités sin-
gulieres est inévitable. La plus connue 
est peut-etre Salvador Dalí, le peintre de 
Figueres qui eut une tres grande influen-
ce sur le mouvement surréaliste. Josep 
PI a, l' écrivain et journaliste catalan le 
plus populaire et prolifique de J'apres-
guerre, est aussi originaire de l 'Emporda: 
on a dit que si la Catalogne disparaissait, 
on pourrait la reconstruire entierement 
avec ses écrits. C ' est aussi a Figueres, 
capitale de l ' Alt Emporda, que virent le 
jour NarCÍs Monturiol , inventeur du sous-
marin, et Alexandre Deulofeu , découv-
reur des lois mathématiques qui régissent 
l'histoire: le sous-mythe de l ' imagination 
et de la créativité. 
Terre de peintres plus que d 'écrivaj ns , 
l'Emporda est connue pour ses espaces, 
ses harmonies de champs, de bois et de 
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collines. Le site le plus emblématique est 
sans doute la paysage minéral de Cap de 
Creus, balayé par le vent violent et carac-
téristique de la tramontane. A l' est iI y a 
Cadaqués, le petit village de pecheurs qui 
a séduit toute J'avant-garde européenne: 
Pablo Picasso, Marcel Duchamp, René 
Magritte , Max Ernst, Federico Garcia 
Lorca, André Breton , Man Ray ... Au nord, 
le monastere de Sant Pere de Rodes, ber-
cea u de l'art roman, la création emporda-
naise par excellence selon Deulofeu. 
La mythification de I'Emporda s'ex pli-
que par la facilité avec laquelle ses so us-
mythes peuvent etre assumés par tous les 
Catalans en général, depuis l 'amour sage 
du berger et de la sirene jusqu ' au so uffle 
violent de la tramontane. La Catalogne a 
tendance a se voir a elle-meme comme 
I'Emporda de la Péninsule ibérigue, et 
pas seulement parce qu'elle se trouve 
aussi au nord-est: en général, les Cata-
lans se sentent plus gréco-latins, diplo-
matiques , commen;:ants, autonomistes, 
individualistes, européistes et créatifs 
que les autres Espagnols. C'est peut-etre 
la raison pour laquelle , quand vient I'été 
-et meme de plus en plus fréquemment 
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en toutes saisons-, intellectuels, artistes , 
hommes politiques et touristes prove-
nants de l' ai re métropolitaine viennent 
séjourner dans une résidence seco ndaire, 
un hotel ou un camping de I'Emporda, 
suivant ainsi les pas de Marlene Dietrich , 
de Coco Chanel, de Luchino Visconti et 
de tant d 'autres qui ont fréquenté le Mas 
Juny du peintre Josep Maria Sert a Pala-
mós. 
Il est aujourd ' hui monnaie courante de se 
considérer comme un "empordanais d ' a-
doption": dans les plus de cent villages 
de l' Alt Emporda et du Baix Emporda, 
les galeries d ' art, les restaurants de gran-
de cuisine traditionnelle, les mas restau-
rés et les nou veaux terrains de golf atti-
rent chaque année de plus en plus 
d'usagers. Le mythe et le tourisme s'ali-
mentent dan s une relation dialectique ac-
célérée, gui donnent co nstamment de 
nouveaux fruits: tout produit portant la 
dénomination d 'ori g ine empordana ise 
(vin, oignons, beignets) pénetre avec for-
ce sur le marché. Ainsi , a travers les sie-
cles, l ' emporion ou marché des Grecs se 
renouvelle et se vivifie grace au mythe 
de l 'Emporda. • 
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